DEBAT PUBLIC

SUR LE PROJET D’AMENAGEMENT

D’UNE LIAISON 2x2 VOIES

ENTRE CAEN ET FLERS.
1. Présentation
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Président : Marcel HOSTE
Directeur Général : Jean-Guy BERNARD

- Code NAF : 911A : services fournis par les organisations patronales et consulaires

- Plus de 14000 entreprises sont enregistrées au Registre de la CCI de Caen.
- Les missions de la CCI sont :



- représenter les intérêts généraux de l’économie auprès des pouvoirs publics

- gérer les équipements (Port de Caen – Ouistreham, Port de plaisance, le Transmanche, la criée de Port en Bessin, Aéroport Caen Carpiquet, Zones d’activités).
- former (formation professionnelle, enseignement supérieur, formation continue)

- informer et conseiller les entreprises.

2. Position de principe de l’aménagement proposé
L’axe Caen – Flers dessert le sud de l’aire urbaine de Caen, une zone rurale ayant un caractère très pittoresque pour relier enfin le pôle industriel Condé – Flers.

Les trafics actuels et futurs sont en augmentation constants. La part des poids lourds est de l’ordre de 10%. Ces trafics se caractérisent par des déplacements domicile – travail, de loisirs – tourisme (la Suisse Normande offre de nombreuses activités de loisirs) et des déplacements de poids lourds pour l’approvisionnement des pôles industriels. Dans ce contexte économique très diversifié, le taux d’accident est 2 fois supérieur au taux moyen d’accident d’une 2x2 voies.

Le dossier réalisé par l’INSEE et la DRIRE décrit précisément l’activité économique des zones d’emploi de Caen et de Condé-Flers.
En mars 1999, la zone d’emploi de Caen-Bayeux comptait 486 000 habitants, regroupant plus du tiers de la population régionale.

Première zone créatrice d’emplois de la région au cours de la décennie 90, Caen-Bayeux doit beaucoup au tertiaire.

L’agroalimentaire a, quant à lui, été soumis à des tendances contradictoires. Baisses d’activité dans les branches traditionnelles, mais aussi fort développement sur certains créneaux, comme l’industrie du poisson, avec Nutrimer et Cofa-Frial, ont en effet constitué la réalité de ce secteur ces dernières années.
Dans l’industrie de la viande, Soviba – Villers Bocage, par la reprise et le développement de son activité « charcuterie industrielle », branche à forte valeur ajoutée, par les Salaisons de Brocéliande, apportent une promesse de diversification.

L’industrie automobile, très implantée dans le bassin de Caen depuis les années de décentralisation industrielle, s’est adaptée aux conditions du marché, développant la sous-traitance, adoptant de nouvelles méthodes de production et de gestion de la main d’œuvre, recherchant de nouveaux gains de productivité.

Avec l’automobile, l’industrie des équipements électriques et électroniques a trouvé un client de première importance. L’industrie des composants constitue le second axe de développement pour l’électronique caennaise, entraînée par les leaders mondiaux Oberthur Cards et Philips.

L’agglomération de Caen constitue un pôle logistique fort dont le tissu industriel est le principal gisement : l’industrie automobile (Renault Truck, PSA, Robert Bosch Electronique, Valéo et Arvin Meritor en Suisse Normande), l’agroalimentaire, l’électronique, la pharmacie. L’importance historique de la grande distribution génère également des flux logistiques.

La zone d’emploi de Flers comptait 110 500 habitants en 1999, une population en baisse régulière. Dans ce contexte, l’industrie a fait mieux que résister sur le territoire le plus industrialisé de Basse-Normandie qui, à lui seul, concentre 12% des emplois industriels de la région.
Au premier rang des branches les plus dynamiques vient l’industrie automobile. Le bassin de Flers concentre de nombreux équipementiers et sous-traitants. Ainsi, Faurecia emploie près de 1700 salariés, hors intérimaires, dans la fabrication de sièges et de systèmes d’échappement à proximité de Flers.

L’Américain Honey Matériaux de Friction emploie 620 salariés à Condé sur Noireau.
Sont aussi implantés sur le territoire Valéo, MGI Coutier, Sasic, Titan SA, des fournisseurs et des sous-traitants dans le travail des métaux (Gévelot Extrusion…) et la transformation des matières premières plastiques (Ercé Ouest…). Cette concentration fait jouer à la filière automobile le rôle de moteur industriel.

Regroupant près de 20% des emplois industriels du bassin, l’industrie agroalimentaire est la deuxième branche industrielle. Elle repose essentiellement sur une industrie de la viande (Charal, Fléchard), capable d’innover sur des créneaux de produits à forte valeur ajoutée comme les plats cuisinés. L’industrie fromagère est elle aussi très implantée dans le territoire, avec Lactalis à Domfront, Vallée à Clécy et Gillot à Briouze.
Activité très ancienne, la métallurgie constitue le troisième pilier industriel du bassin de Flers. Une douzaine d’entreprises employant 620 salariés et spécialisées dans le petit outillage de jardin et la quincaillerie y ont constitué un Système productif local, aidées par les pouvoirs publics.
Imitant cette structuration en réseau, des industriels de la mécanique ancrés dans le triangle 

Falaise-Flers-Vire se sont eux aussi regroupés dans le Pôle Mécanique-Sud-Normandie dont le siège est à Flers.
L’imprimerie-Edition est également un secteur moteur du Bassin Condé-Flers.

Les trafics engendrés par le Port de Caen et plus particulièrement le Transmanche nécessitent des axes routiers performants vers le Sud et plus particulièrement Condé – Flers.

La qualité du réseau routier mais également sa fluidité et l’accessibilité aux entreprises sont des facteurs déterminants pour le développement ou le maintien des entreprises. Le « juste-à-temps » pratiqué dans l’automobile nécessite un réseau routier performant.

La qualité de l’axe routier que constitue la RD 562 et la RD 962 ne permet pas de répondre correctement à la demande des industriels en terme de niveau de services. Les difficultés d’accès à certaines zones rurales peuvent limiter leur développement dans le domaine touristique.

La route constitue un outil fort d’aménagement du territoire. Dans le cadre de cet axe, la réalisation de la 2x2 voies permettra de maintenir une activité économique en zone à dominante rurale. La capitale régionale a besoin d’un tissu économique fort en zone rurale.

Quelques données chiffrées 

représentant le nombre d’entreprises touchées 

par ce nouvel aménagement routier.

	CANTONS
	
	COMMERCE
	INDUSTRIE
	SERVICE
	
	TOTAL

	
	
	
	
	
	
	

	Aunay sur Odon
	
	87
	44
	59
	
	190

	Bourguébus
	
	160
	146
	163
	
	469

	Bretteville sur Laize
	
	92
	67
	69
	
	228

	Condé sur Noireau
	
	117
	58
	77
	
	252

	Evrecy
	
	138
	107
	133
	
	378

	Falaise
	
	132
	50
	96
	
	278

	Thury Harcourt
	
	109
	57
	74
	
	240

	Villers Bocage
	
	90
	31
	74
	
	195

	
	
	
	
	
	
	

	TOTAL
	
	925
	560
	745
	
	2230


Source : Fichier des Entreprises – CCI Caen
3. Le choix du tracé et le site à utiliser ?
Le tracé de la Vallée de l’Orne, à proximité de l’axe actuel, est le meilleur tracé dans la mesure où il permet la desserte directe des entreprises.

4. Les variantes préconisées ?
Les variantes concernant cet axe devront être étudiées dans un deuxième temps tenant compte du maintient du commerce dans la zone traversée. Nous pensons plus particulièrement à la desserte commerciale des zones rurales et du maintien des stations services qui devront être éventuellement déplacées.

CONCLUSION
La mise en 2x2 voies de l’axe Caen –Flers est une priorité pour le développement des entreprises industrielles, les services à l’industrie (transporteurs), et les entreprises du tourisme de la Suisse Normande.

Dans un deuxième temps, il nous semble indispensable d’avoir une réflexion sur les liaisons Est-Ouest de la zone Condé - Flers afin de la relier à la future A88 et à l’A84.
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